
Mort de M. E. CHARABOT 
On nous annonce le décès de 

M. E. Charabot. 
M. Eugène Charabot était né à 

Bar-s.-Loup (arrondissement de 
Grasse). Fils de cultivateurs, il fut 
élève de l'école communale de 
Bar-s.-Loup, puis du Collège de 
Grasse, du lycée de Nice et enfin du 
Collège Louis-le-Grand, à Paris. 

Après avoir obtenu le grade de 
licencié-ès-sciences et fait un stage 
au laboratoire de chimie analytique 
de la Faculté des Sciences à Paris, 
M. Charabot fut admis au labora
toire de chimie organique, où, sous 
la direction de Wurtz, d'abord, de 
Charles Fridel ensuite, fut soutenue 
si ardemment la lutte qui devait 
assurer le triomphe de la théorie 
atomique. Il y travailla pendant dix 
ans, sous la direction de ses maîtres 
Charles Fridel et Haller, soutint ses 
thèses pour le doctorat ès-sciences 
et y effectua la plupart de ses tra
vaux qui devaient ouvrir un champ 
nouveau aux applications dans le 
domaine des parfums. 

Entre temps, M. Charabot était 
nommé professeur de chimie ap
pliquée à l'Ecole des Hautes Etudes 
Commerciales où il enseigna jus
qu'en décembre 1925 et fut nommé 
inspecteur de l'enseignement tech
nique. 

En 1907, le ministre de l'Ins
truction Publique appelait M. Cha
rabot à siéger au Conseil supérieur 
de l'Enseignement technique et, en 
1909, le nommait membre du Co

mité d'Inspection de cet enseigne
ment. 

En 1908, M. Charabot, sans aban
donner les fonctions qu'il occupait 
dans l'enseignement, s'engagea défi

nitivement dans la carrière indus
trielle pour entreprendre person
nellement l'exploitation de ses tra
vaux et découvertes scientifiques. 

Elu membre de l'Académie d'Agri
culture en 1921, et la même année 
appelé à siéger au Conseil général 
des Alpes-Maritimes, M. Eugène 
Charabot était nommé, par M. le 
Ministre de la Guerre, membre de 
la Commission de Défense Nationale. 

M. Eugène Charabot fut nommé 
Officier de la Légion d'Honneur en 
1924, par le Ministre de l'Instruc

tion Publique (Enseignement Tech
nique). 

Les travaux scientifiques de M. Eu
gène Charabot doivent être répartis 
en trois groupes : 

Travaux de chimie végétale et 
agricole, 

Travaux de chimie analytique, 
Travaux de chimie physique. 
Ils ont été publiés, notamment, 

aux comptes rendus de l'Académie 
des Sciences, au Bulletin de la So
ciété Chimique de France, aux 
Annales de Chimie et de Physique, 
etc., etc. 

Ils forment un peu plus de cin-
quante mémoires, originaux abso
lument distincts, auxquels s'ajou
tent de nombreux ouvrages scien
tifiques (soit seul, soit en collabo
ration) sur les parfums artificiels, les 
huiles essentielles, les applications 
de la chimie à la production des 
parfums, etc., etc. 

M. E. Charabot fut nommé Séna
teur des Alpes-Maritimes en 1926 
et réélu en 1929. 

Quelques années plus tard, l'im
portante maison de commerce qu'il 
avait créée dut, à la suite de divers 
incidents, fermer ses portes. 

M. E. Charabot en conçut un réel 
chagrin, qui, ajouté à des préoccu
pations d'ordre personnel, hâtè
rent sa fin. 

M. E. Charabot a rendu à sa petite 
patrie et à sa grande patrie d'im
portants services et donné à la 
Parfumerie Scientifique un essor 
incontestable. 

C'est une belle figure qui disparaît. 


